
L'EGALITE 1

encore, à propos de Mgr Cleary, réprimandait
est ces termes le rédacteur du Temps:

et Comme si l'évêque n'était pas juge de la
mesure qu'il doit mettre dans ses actew épisco-
paux, sujet à être repris par l'Evêque dles évê-
ques s'il manque de mesure!

":ý Cette outrecuidance d'un simplejournalisie
lai que, qui n'a aucune qualité, naturelle oï; av-
quise, pour se prononcer mir* semblable matière.
faisant la led;on à un archevêque dans l'cecwec.
de sont saiiit ministère, c'est un spectacle abiso-
lumient fin de siècle. Sans le scandale quo ce-
la cause et le mal que cela fait à nos popula-
tMons, ve 'erait drôle à force 'l'être inmpudent. et

Ce qui est drôle à force d'être impudent c'est
la dés-involtur-e d'un homme avec laquelle il souf-
file le chaud et le froid dans sa gazette, afli-
niant hier qu'on peut différer d'opinions et di%-
cuter avec son évêque même dans les questions,
dogmatiques, refusant le lendemain <le recon-
naître une liberté moindre à ses confr-ères, et
critiquant aujourd'hui un acte épiscopat qu'il
appelle un coup de poignard, et réclamant iis-
périeusement des évêques une règle uniforme
pour toute la Confédération.

Et cet homme là est sincèreo? A d'antres 1
M. Tardivel a fait tant de distinctions dans

sa vie de journaliste, comme dit le Ttri/ltvieit,
qu'il en a maintenant pnur tous, les cas. :Par
exemple, ii faut lui rendre cette justice qu'il a
toujours su les appliquer adroitement. Quand il
a fait le matamore c'est que le danger élait loin
ou pzLmé. Miais si Tardivel est Si sincère, pour-
quoi a-t-il laissé se consommer sans Protesta-
tion la mnise à l'index de la brochure de MNI. Da-
vid sur l'oeuvre du clergé canadien, sous pré-
lexte que l'attitude dle ce dernier dans cor-
tainq événements y était mal représentée et
plus mal appréciée 't 11 s'Otn manique que M.
David ait parlé avec la raideur dla la Vrt
du mandinent de M-g'r Fabre que celle-ci a
qaalifiýt de coup de poignard. Voici ce qu'a
écrit M. David sur cet évènement:

tPendant qîue la population en larmes s'as-
semblait pour demander lit grâce ou aut moins
la commutation (le la sentence dle ce piquvre
]I.ici, Mhgr Fabre lançait une lettre où il disait
qu'un vent deo N<YQ11t0 sçufllait au sein do uotrO

peuple. -Hélas [ il aurait bien pu laisser -souf-
ller ce vent det révolte, !aisser brûler'c-e feu" ë.e
paille, comme l'appelaient nos ennemis en riant.
C'était la première fois depuis longtemps que
les Canadiens-Français prouvaient au monde
que les sentiments *d'énergie et de noble fierté
de leur ancêtres n'étaient pas éteints dans
leurs coeurs. Un jour viendra où on s'aperce-
vra que lorsque l'énergie manque pour défendre
l'honneur <le la.patrie, elle manque aussi pdour
défendre la religion. (Le clertié canitaden, sa
mnisa-ion, soit Sleure, p. 60).

La brochure de M. David a été mise à li!n-
dex et M. Tarclivel qui a félicité la Congréga-
tion romaine à l'époque de l'inteî diction écrit
aujourd'hui à propos d.u même, mandemant des
choses cent fois plus réprèhensibles qu'il n'a
certainement pas dites en 1885.-

Làcheté et hypocrisie toujours.
Le curé qui a écrit à la J7érité à propos de

l'anulatiou des cinsures portées par Mgr
Ldabrecque contre le Soleil, quavec de Par-
gent on peuit laire bien des Mos8es regrettables às
I?mze, aujourd'hui comme au. moyen-dge, aurait
bien du nous apprendre cela plus tôt..

Au moins les Catnayens se seraient tenus sur
leurs gardes.

Le Vert
Lor.ist le it <lu7<pîir pi ntanier a réveillé la

niatiure t-inlortmie pa~r Vliiver, et fait naitre les premiù-
1.111 I",uiillé.s, cil salue. a%-i-cjoie ce prtAifle <le la végé-
tation, cii p<romesse <le becaux jours -et de rdýcoltPs
ïablonlamîes ; vil-à p.ourqîuoi le vert est le symbole de

Lvs consomptifs n'ont qu'à mettre leur espérance
,lants le Vin i%1oi-ii à la Creosote appUlê Vin 'Marin à
Cmn-.sniilmteg pouir se guér'ir D)es milliers <le témoi-
gnages attesemat les verIîis thérapeutiques <le ce
riuaèe dlans teoutes les maladies dle sa george et des

]Broma
Puissant tonique qui donne force,

viguiemw.i et santé

Qui guérit lat dlépressiona nerveuse. faiblesse, tuber-
culose, cosîpi'î dsîjsc rrubles du IFestoaç
dit foie et (le~s reins.

Ein veie partout<.


